
 

"Ocean" - The Velvet Underground

Quand on évoque The Velvet Underground, on pense souvent à leurs œuvres les plus
abrasives, celles qui mêlent le bruit, la poésie crue et l’énergie brute du proto-punk.
Pourtant, “Ocean”, une chanson moins connue mais éminemment fascinante, révèle une
facette plus introspective et mélancolique du groupe. Bien qu’elle ne figure sur aucun des
albums originaux du Velvet, son enregistrement tardif pour “VU” (1985) – une compilation de
morceaux inédits – la place comme une pièce maîtresse du répertoire posthumement
exploré du groupe. Cette chanson incarne une tension : entre chaos et sérénité, entre
l’expérimentation sonore et une étrange pureté lyrique.

Background historique et culturel

“Ocean” est une chanson née à la fin des années 60, à une époque où le Velvet
Underground commence à s’éloigner de ses racines les plus brutes pour explorer des
sonorités plus raffinées. Lou Reed, alors à la tête du groupe, était déjà profondément
influencé par la poésie de la Beat Generation, la scène artistique new-yorkaise et les
expérimentations sonores de John Cale (avant son départ en 1968). Cette époque marque
un tournant dans le son du Velvet, moins brutalement expérimental, mais toujours ancré
dans une atmosphère profondément introspective.

Sur la scène musicale, le rock psychédélique dominait encore, tandis que des mouvements
plus sombres, comme le proto-punk et l’underground arty de New York, s’apprêtaient à
éclore. “Ocean” est un pont entre ces mondes. Le morceau préfigure par sa lenteur
hypnotique et sa profondeur émotionnelle la mouvance dream pop et même le shoegaze. Il a
également influencé des artistes comme Galaxie 500 ou Slowdive, qui reprendront ces
textures pour les emmener plus loin.

Analyse des paroles et des thèmes

Dans “Ocean”, Lou Reed chante avec une voix empreinte de distance et de vulnérabilité,
évoquant une mer infinie et mystérieuse. Les paroles sont simples mais évocatrices, presque
méditatives :

“Here comes the ocean
The waves are rolling in, here comes the ocean
And the waves are rolling in.”

Cette répétition évoque un mouvement cyclique, comme une vague qui ne finit jamais de se
briser. L’océan devient une métaphore puissante, tantôt pour l’immensité des émotions
humaines, tantôt pour un sentiment de dissolution, voire de transcendance. On y lit une
quête de pureté ou de rédemption, mais aussi un rappel constant de la petitesse de
l’homme face aux forces naturelles.

Le thème de l’eau et de l’océan résonne avec d’autres œuvres de Reed, notamment “Pale

                               1 / 3

https://www.rave-on.fr/berlin-lp-lou-reed/


 

Blue Eyes”, qui explore des émotions similaires de perte et d’introspection. Cependant,
“Ocean” est moins personnel et plus universel dans sa portée, une sorte de contemplation
cosmique.

Analyse musicale et stylistique

Musicalement, “Ocean” est une œuvre d’une élégance brute. Elle repose sur une structure
répétitive qui évoque le mouvement des vagues. La basse, languide, donne une profondeur
aquatique au morceau, tandis que l’orgue et la guitare tissent des textures subtiles, presque
éthérées.

Le morceau s’appuie sur un crescendo qui ne cherche jamais le paroxysme, mais plutôt une
forme d’expansion lente. L’instrumentation est à la fois minimale et riche, jouant sur des
nuances qui rappellent les prémices de la dream pop et du post-rock. Les arrangements
suggèrent une influence de Brian Eno, bien que cette connexion reste indirecte.

Par ailleurs, on retrouve dans les guitares une ambiance qui préfigure l’approche texturale
de groupes comme My Bloody Valentine, où les sons s’entrelacent plutôt que de s’imposer
individuellement.

Réception et impact

“Ocean”, bien qu’inédite à l’époque du Velvet Underground, est devenue une chanson
culte au fil des ans. Les fans et critiques la considèrent comme une gemme cachée, une des
meilleures expressions du potentiel inexploité du groupe. Elle a été reprise par des artistes
comme Beck, qui ont reconnu son pouvoir hypnotique et introspectif.

Son influence, discrète mais palpable, a irrigué une partie de la scène indépendante. Des
groupes des années 80 et 90, comme Galaxie 500, ont intégré cette langueur rêveuse et
cette introspection sonore dans leur propre esthétique. En cela, “Ocean” joue un rôle crucial
dans l’héritage du Velvet Underground en tant que pionniers d’une contre-culture sonore et
émotionnelle.

Anecdotes et détails

“Ocean” a été enregistrée à plusieurs reprises, mais elle n’a jamais trouvé sa place sur un
album studio officiel du Velvet Underground. Certaines versions incluent des batteries de
Maureen Tucker, donnant au morceau une légèreté rythmique particulière, tandis que
d’autres s’appuient sur une instrumentation plus épurée.

Fait intéressant : Lou Reed a souvent revisité “Ocean” lors de sa carrière solo, comme si
cette chanson incarnait un point fixe dans son propre océan créatif. Cette persistance montre
combien le morceau représentait un thème central dans son imaginaire poétique.

“Ocean” longtemps inédite, est une immersion dans une des facettes les plus
contemplatives du Velvet Underground. Elle témoigne d’une période de transition pour le
groupe, où les expérimentations sonores s’allient à une quête d’émotions universelles.
Aujourd’hui, elle reste une source d’inspiration pour quiconque cherche à repousser les
limites de la musique introspective et texturale.
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Que vous soyez un amateur du Velvet ou un néophyte curieux, plonger dans “Ocean” est
une expérience qui vaut le détour. Dans un monde musical parfois saturé de bruits, ce
morceau est une invitation à se perdre dans une mélodie qui respire, qui s’étend et qui
submerge.

Fiche technique

Titre : Ocean
Artiste : The Velvet Underground
Album : “VU” (compilation, 1985)
Année d’enregistrement : 1969
Durée : Environ 5:45
Genre(s) : Proto-dream pop, art rock
Producteur : The Velvet Underground (non-crédité directement)
Label : Verve / PolyGram
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